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Temps de Noël, temps de l’Avent… 

Le temps de l’Avent, la fête de Noël, une « Aventure » chaque année renouvelée… Une 

invitation chaque année à se remettre debout et à marcher à « sa » suite… En ces périodes 

d’écoute difficile, où l’individualisme semble progresser, où la solidarité paraît de plus en 

plus sélective, où – même dans la « Terre dite Sainte » – se vit tant de haine, de lutte entre 

les Fils d’Abraham, où – encore et encore – se renouvellent les massacres de « saints 

innocents ». 

Il est bon de nous préparer à un nouvel accueil. 

Ré-accueillir celui qui nous dit que tout ce que nous faisons aux plus petits de nos frères, 

c’est à Lui que nous le faisons. 

Accueillir, dans la pauvreté des cœurs, mais ensemble, celui qui nous dit : « Vous aussi, 

vous pouvez être heureux ! » 

Vous « les doux, …, les affamés et assoiffés de justice ». 

Vous « les miséricordieux », vous « les artisans de paix ». 

Vous « les persécutés pour la justice ». 

Donne-nous Seigneur de te reconnaître dans nos vies, de t’accueillir comme une trouée 

dans nos ténèbres, comme une flamme d’espérance, comme une étincelle de bonheur. 

« En Avent la gratitude » nous est-il proposé. Sachons reconnaître les signes de ta présence 

parmi nous, dans le regard, le pardon, les gestes de solidarité et de tendresse… dans nos 

proches et nos familles, ici et au loin. Reconnaître et rendre grâce. Dans les balbutiements 

de notre prière personnelle, dans les fragilités de nos célébrations. Dans la joie de se 

retrouver ensemble. 

À chacune et à chacun, nos familles, nos communautés, nos amis, – notre monde même –, je 

voudrais souhaiter une vraie et heureuse fête de Noël. 

Prions les unes et les uns pour les autres. 

Père Michel Gilson sj.  
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Ceci est le dernier Bulletin des Anciens 

que vous recevrez sur papier… 

La revue imprimée va faire place 

entièrement aux communications 

électroniques : plus régulières, plus 

économes en ressources, plus 

interactives. 

L’âme du Bulletin des Anciens subsistera, 

c’est notre volonté et notre engagement. 

À vous d’accompagner ce basculement ! 

 

 

Collège Notre-Dame de la Paix 
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Comité de rédaction : 

Arnaud Hoc (6B 03) 

François Marinx (6B 03) 

 

Impression : 

Colorisprint (Naninne) 

 

Pour marquer votre soutien à cette publication 

et nous aider à couvrir ses frais d’impression et 

d’expédition, merci d’effectuer un versement au 

compte BE82 7420 0966 4568 avec la mention 

« soutien périodique » 

Le Bulletin des Anciens vous est proposé par 

l’Amicale Collège Notre-Dame de la Paix ASBL 

www.anciens-cndp-erpent.be 

 

Facebook : 

« Anciens du Collège Notre-Dame de la Paix – 

Erpent » 

Instagram : 

« anciens_cndp_erpent » 

 

Association membre de la 

Fédération des anciens élèves des jésuites de 

Belgique francophone 

www.anciens-eleves-jesuites.be 
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The Times They Are a-Changin' 
 

Arnaud Hoc (6B 03) 

Président de l’Amicale des Anciens 

 

Il y a des images auxquelles on s’habitue, et que 

l’on finit par croire immuables. Parmi celles-ci, il 

y a celle de Jean Pierre Marinx affairé dans son 

bureau vitré qui donne sur le forum du Collège. 

Le quitte-t-il parfois ?, vous étiez-vous sans 

doute déjà demandé.  

Après 29 ans passés à la tête de la préfecture, et 

plus de 35 années au Collège, nous y sommes : 

le préfet d’éducation a refermé pour la dernière 

fois sa mallette, non sans remettre les clés de 

son office entre d’excellentes mains : depuis le 

1er novembre 2021 à mi-temps, et ensuite à 

temps-plein, c’est Marie-Cécile Samson qui lui 

succède à ce poste.  

Changements aussi dans les bureaux d’à côté, 

puisque les équipes de direction ont été 

profondément remaniées suite au départ de 

Stéphan de Brabant, en juin 2022, comme vous 

pourrez le constater en lisant l’article que nous 

y consacrons dans ce numéro (p. 6). 

Si l’on ajoute au tableau les nouvelles 

constructions, aujourd’hui pleinement 

opérationnelles, et la modification radicale du 

plan de circulation dans les rues qui mènent au 

Collège, il y a de quoi être un peu perdu par tant 

de chamboulements, à des degrés divers.  

Mais l’une des forces du Collège – et Jean Pierre 

Marinx nous le rappelle dans le grand entretien 

que vous pourrez également découvrir dans ce 

Bulletin (p. 12) – est d’avoir toujours su faire 

preuve d’une capacité d’adaptation, et même 

d’innovation. Tout en restant constant sur les 

valeurs qui la fondent – l’esprit d’ouverture, 

l’attention personnelle donnée à chaque élève, 

le dépassement de soi –  notre école, elle-même 

née d’une rupture radicale avec l’approche 

pédagogique antérieure, continue à évoluer 

avec son temps. 

Notre amicale aussi. Rajeunie grâce à l’arrivée 

de nouveaux membres, qui reflètent mieux la 

large amplitude de nos différentes générations 

d’anciens, dont les plus jeunes ont 18 ans et les 

plus âgés 70, elle a fait le choix de revoir 

totalement ses modes de communication, pour 

entrer de plain-pied dans l’ère du digital. Le 

Bulletin des anciens que vous tenez entre vos 

mains est donc le dernier que vous lirez sous 

format papier.  

Quel chamboulement, là aussi !  

Nous faisons toutefois le pari que par des posts 

plus fréquents sur notre page Facebook, notre 

compte Instagram, notre tout nouveau site Web 

et nos newsletters périodiques, nous 

continuerons, peut-être même mieux que par le 

passé, à entretenir ces liens si particuliers qui 

nous unissent les un.e.s aux autres, et avec le 

Collège qui les a vus naître. 

En exploitant les ressources que nous offrent 

aujourd’hui ces plateformes, notre ambition est 

aussi de favoriser davantage les interactions 

entre anciennes et anciens, ce que ne 

permettait guère le Bulletin sous sa forme 

actuelle. 

 ÉDITORIAL 
Vous pouvez utiliser la rubrique « annuaire » de notre site web (codes envoyés sur demande) ou nous envoyer un e-

mail (info@anciens-cndp-erpent.be). 
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Le virtuel, c’est bien, mais le présentiel, c’est 

encore mieux ! C’est pourquoi nous vous 

invitons toutes et tous à la grande soirée des 

ancien.n.es qui se tiendra le samedi 20 avril 2024 

au Collège. Comme lors de la précédente 

édition, un barbecue, auquel il sera notamment 

possible de s’inscrire par classe ou par année de 

sortie, précédera la soirée en tant que telle.   

Les détails suivront bientôt, sur nos réseaux 

sociaux, notre site web, et via notre newsletter. 

Rejoignez-nous dès à présent, et restons 

connectés ! 

 

  

Le comité de rédaction remercie toutes les personnes qui ont contribué de près ou de 

loin à ce numéro (ainsi qu’à tous ceux qui ont précédé), en proposant des articles, en 

fournissant de la documentation ou des photos, en répondant à nos questions. 

Merci aussi à nos lecteurs et à toutes celles et tous ceux qui ont soutenu financièrement 

ce trait d’union entre anciens du Collège.  

L’histoire continue… autrement ! 

 @AlumniCNDP     @anciens_cndp_erpent 
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Du changement au Collège 

 

Merci, Monsieur le Directeur ! 

L’année scolaire 2021-2022 devait être une 

année de réjouissances et de célébrations à 

l’occasion du cinquantenaire de l’installation du 

Collège à Erpent. Elle l’a assurément été, avec 

notamment, en octobre, les cérémonies 

inaugurales à l’Église saint Loup et à l’auditoire 

Vauban de l’Université de Namur, suivies d’un 

banquet au Collège, une « semaine jésuite » fort 

réussie au mois de mars, un grand barbecue et 

une soirée des anciens le 7 mai, et une fête de 

printemps en mode majeur le 14 mai. Cette 

année de festivités a finalement aussi été riche 

en changements, dont on retient en particulier 

le départ de notre directeur, Stéphan de 

Brabant, désigné directeur du Collège Saint-

Benoît de Maredsous en juin 2022. 

Rappelons que Monsieur de Brabant est arrivé 

au Collège pour prendre la succession de 

Monsieur Guy Carpiaux au début de l’année 

scolaire 2005-2006, en provenance de Bruxelles, 

où il dirigeait l’Institut Notre-Dame des Champs 

à Uccle. En près de 17 années de direction au 

Collège, Monsieur de Brabant aura eu l’occasion 

de marquer notre école de son empreinte à bien 

des égards et de faire avancer une foule de 

chantiers importants, notamment sur les 

questions d’infrastructure et de recrutement du 

corps enseignant, avec la construction de 

nouveaux bâtiments et le remplacement 

progressif de toute la génération des 

professeurs ayant entamé leur carrière lors des 

débuts d’Erpent. Une série de facteurs sont 

venus ajouter de la complexité à ces différents 

défis, comme l’explosion de la charge 

administrative pesant sur les directions des 

établissements dans l’enseignement libre 

(décrets « inscriptions », etc.) ou les nombreux 

bouleversements induits par la crise du 

coronavirus entre 2020 et 2022. 

 NOUVELLES DU COLLÈGE 
Vous pouvez utiliser la rubrique « annuaire » de notre site web (codes envoyés sur demande) ou nous envoyer un e-

mail (info@anciens-cndp-erpent.be). 
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Monsieur de Brabant restera dans les mémoires 

comme une cheville ouvrière du développement 

du Collège en ce début de millénaire. Près de 

3000 anciens élèves l’ont connu comme 

directeur (certains même comme professeur 

d’histoire). Au nom de tous ceux-ci, l’Association 

des anciens tient à remercier Stéphan de 

Brabant pour le dévouement et l’investissement 

sans faille dont il a fait preuve lorsqu’il était à la 

barre de notre navire. Nous lui souhaitons le 

meilleur dans ses importantes responsabilités 

actuelles ! 

Un remaniement complet 

C’est Madame Anne Coulonval, sous-directrice 

du Collège depuis fin 2013, qui a été désignée 

par le pouvoir organisateur pour assumer la 

fonction de directrice suite au départ de 

Monsieur de Brabant, d’abord ad interim, puis 

dans le cadre d’un appel à candidatures en 

bonne et due forme. Monsieur Ludovic Baltus, 

professeur de géographie depuis une petite 

dizaine d’années, a été désigné directeur adjoint 

selon les mêmes étapes. 

À cela est venue s’ajouter une nouvelle 

transition : sur les conseils de son médecin, 

Monsieur Jean Pierre Marinx (6A 79) a décidé 

d’alléger progressivement sa charge à la 

préfecture d’éducation. Il est d’abord passé à 

mi-temps à l’automne 2021, en formant un duo 

désiré avec Marie-Cécile Samson, et celle-ci a 

ensuite pris les rênes de manière complète. 

C’est donc presque sur la pointe des pieds que 

Jean Pierre Marinx a quitté le bureau qu’il a 

occupé pendant près de 30 ans. Nous revenons 

avec lui sur son départ et sa carrière dans une 

interview (à lire page 12). 

En quelques mois, c’est donc l’ensemble de 

l’équipe de direction du Collège qui a connu un 

remaniement. Chaque membre de l’équipe 

actuelle apporte son savoir-faire, son 

dynamisme et sa touche personnelle pour faire 

fonctionner du mieux possible l’équipage, au 

service des élèves et des membres du personnel, 

et les résultats sont là : au terme d’une période 

de grands changements, qui n’ont pas été sans 

entraîner quelques inquiétudes ou 

préoccupations, la stabilité est de retour et on 

peut dire que le Collège est entre de bonnes 

mains. Tous nos vœux accompagnent la 

nouvelle équipe de direction de notre section 

secondaire ! 

 
La nouvelle équipe de direction 

Dans la section fondamentale, deux directrices 

continuent de se partager la responsabilité des 

trois années de l’école maternelle et des six 

années de l’école primaire : Madame Valérie 

Sertyn (qui vient d’être nommée à titre définitif, 

ce dont nous la félicitons chaleureusement) et 

Madame Cécile Mazy. Monsieur Corentin de 

Pierpont (6C 05) dirige pour sa part le Petit 

Collège de Godinne, école primaire qui fait partie 

du pouvoir organisateur du Collège Notre-Dame 

de la Paix et est située sur le site du Collège 

Saint-Paul. 

Le PO change de président 

Ce tour d’horizon ne serait pas complet si nous 

ne citions pas également le changement 

intervenu à la tête du pouvoir organisateur : le 

président de l’ASBL Collège Notre-Dame de la 

Paix, Jean-François Istasse (6A 76), a passé la 

main à un successeur. Après une période de 

transition prise en charge par le responsable de 

la Coordination des collèges et écoles jésuites 

(Coceje), c’est Monsieur Vincent Marchal, 

parent d’élèves et d’anciens élèves et 
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administrateur du Collège depuis des années, 

qui est devenu président du PO. Nous lui 

souhaitons aussi plein succès dans son mandat, 

et une excellente collaboration avec les 

différentes composantes qui participent à la vie 

et au développement de notre cher Collège ! 

Meilleurs vœux d’heureuse retraite ! 

Depuis notre dernière édition complète du 

Bulletin des Anciens, une série de professeurs et 

membres du personnel ont été admis à la 

retraite. Nous tenons à leur rendre hommage, à 

les féliciter pour leur carrière, et à les remercier 

pour ces années au service des élèves du 

Collège ! 

• Madame Geneviève Pouilliart, professeur de 

langues germaniques au degré inférieur, 

admise à la pension de retraite au 1er juillet 

2020 ; 

• Monsieur Karl Soudant, éducateur et 

secrétaire élèves, admis à la pension de 

retraite au 1er septembre 2020 ; 

• Monsieur Marc Vandendaele, professeur de 

math et de sciences au degré inférieur et au 

degré supérieur (technique de qualification), 

admis à la pension de retraite au 1er octobre 

2020 ; 

• Madame Michèle Ancia, professeur de 

langues germaniques au degré supérieur, 

admise à la pension de retraite au 1er 

septembre 2021 ; 

• Madame Anne du Parc Locmaria, professeur 

d’art plastiques au degré inférieur, admise à 

la pension de retraite au 1er juillet 2022 ; 

• Madame Anne-Marie Selvais, professeur de 

langues germaniques au degré inférieur, 

admise à la pension de retraite au 1er février 

2023 ; 

• Monsieur Baudouin Thiry (6D 78), professeur 

de français, expression orale et histoire au 

degré inférieur, admis à la pension de 

retraite au 1er août 2023. 

Et à l’école primaire… 

• Monsieur Louis Lepinois, admis à la pension 

de retraite en 2020 ; 

• Madame Agnès Decker (6B 80), admise à la 

pension de retraite en 2022 ; 

• Madame Maryvonne Wanlin, admise à la 

pension de retraite en 2022 ; 

• Monsieur Michel Maldague (6E 79), admis à 

la pension de retraite en 2023 ; 

• Madame Pascale Straps, admise à la pension 

de retraite en 2023 ; 

• Monsieur Jean-Luc Dejardin, admis à la 

pension de retraite en 2023. 
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Rénovation des espaces extérieurs 
D’importants travaux de réaménagement de l’espace de récréation et de sport ont été 

menés ces derniers mois. Deux espaces entièrement neufs sont désormais disponibles.  

 NOUVELLES DU COLLÈGE 
Vous pouvez utiliser la rubrique « annuaire » de notre site web (codes envoyés sur demande) ou nous envoyer un e-

mail (info@anciens-cndp-erpent.be). 
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Un incendie au Collège 

 

Stupeur au petit matin du vendredi 26 mai 

2023 : une odeur de fumée plane sur le Collège 

et il apparaît bien vite qu’un incendie couve, 

probablement depuis la veille au soir, dans le 

bâtiment des primaires du Collège. Impossible 

d’entamer la journée de cours dans cette aile du 

bâtiment. Les élèves de primaire sont invités à 

rester chez eux, et ceux de maternelle et du 

secondaire attendent le verdict des pompiers 

qui inspectent minutieusement tout le bâtiment 

et contrôlent la qualité de l’air à l’intérieur… Ils 

pourront finalement accéder à leurs locaux et 

débuter leurs cours, non sans émotions. 

D’après les investigations et les expertises, le feu 

a été provoqué le jeudi en fin de journée suite à 

une expérience qui aurait mal tourné. Le 

bâtiment en lui-même n’a pas été détruit, et sa 

structure est intacte, mais le bilan est lourd : 

deux classes ainsi qu’une salle de gym 

particulièrement touchées par l’incendie, et au 

total dix-neuf classes inutilisables, en raison 

principalement de la propagation de la suie, sans 

compter les dégâts aux installations électriques 

et techniques. 

Sacrée épreuve pour toute la communauté des 

élèves et des enseignants, et pour les directions 

et les équipes techniques du Collège, qui ont dû 

faire preuve de sang-froid, de créativité et de 

bonne volonté pour faire face à ces 

circonstances extrêmement compliquées et 

mettre en place des mesures provisoires pour 

assurer dans les meilleurs délais la reprise des 

cours pour tous les élèves. Un appui 

psychologique a été proposé aux membres du 

personnel et aux élèves. 

 NOUVELLES DU COLLÈGE 
Vous pouvez utiliser la rubrique « annuaire » de notre site web (codes envoyés sur demande) ou nous envoyer un e-

mail (info@anciens-cndp-erpent.be). 
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Pour permettre la continuité des cours, la 

priorité a été donnée aux élèves de sixième 

préparant leur CEB, ainsi qu’aux élèves de 

première. Les autres ont dû faire preuve d’un 

peu plus de patience et pratiquer quelques jours 

d’enseignement distanciel avant de pouvoir 

revenir sur place dans des locaux de 

remplacement. En quelques jours à peine, des 

conteneurs ont pu être amenés dans une cour 

pour accueillir cinq classes. D’autres groupes ont 

temporairement pris leurs quartiers dans des 

espaces libérés en secondaire. 

 
Des conteneurs accueillent encore cinq classes 

 
Temporairement, même la chapelle 

a dû faire office de classe 

Un peu plus d’un mois après l’incendie, les deux 

directrices de l’école fondamentale, Cécile Mazy 

et Valérie Sertyn, restaient très mobilisées par la 

gestion des conséquences de l’incendie, qui a 

exigé – de leur part entre autres – un travail et 

une énergie considérables. « Tant que tout le 

monde n’aura pas pu réintégrer sa classe, et cela 

prendra encore beaucoup de temps, on ne 

pourra pas dire que nous sommes sereines et 

sorties de la crise. Heureusement nous formons 

un binôme qui se soutient vraiment beaucoup ; 

nos forces respectives nous ont permis de 

traverser ensemble cet épisode difficile », a 

expliqué Cécile Mazy. 

Mais l’événement a aussi fait émerger une belle 

solidarité : non seulement entre enseignants de 

l’école primaire, mais aussi entre les sections 

fondamentale et secondaire, ainsi qu’avec le 

personnel administratif et de gestion. L’école 

communale d’Andoy, elle-même touchée par un 

incendie il y a quelques années, a spontanément 

cédé du matériel pour équiper les classes 

temporaires. Des enseignants se sont démenés 

pour lancer des appels aux dons afin d’accueillir 

le mieux possible les élèves dans les conteneurs. 

Valérie Sertyn témoigne du mouvement de 

solidarité qui s’est manifesté durant cette 

période : « Beaucoup de personnes ont 

demandé quand elles allaient pouvoir venir nous 

aider, que ce soit pour du nettoyage ou pour 

nous apporter des choses, mais pendant tout un 

temps, c’était encore prématuré. Nous ne savons 

pas encore exactement ce qui sera nécessaire 

une fois que les classes quitteront les conteneurs 

pour regagner leurs locaux. » 

Une société spécialisée en nettoyage après 

sinistre est intervenue dans le bâtiment durant 

huit semaines, après quoi une partie des élèves 

a pu réintégrer 10 classes situées à l’étage, ainsi 

que la salle polyvalente. Entre août et 

septembre, différents experts ont examiné 

l’ensemble du bâtiment touché pour procéder à 

une estimation du dommage. Un appel d’offres 

a ensuite été lancé pour réaliser les 

réhabilitations et travaux nécessaires. Ces 

travaux devraient débuter fin 2023/début 2024 

et permettront, si tout se déroule bien, une 

réintégration définitive des locaux fin août 2024, 

quinze mois après l’incendie, tout juste à temps 

pour la prochaine rentrée. 
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JP le jour, PJ la nuit 

 

 

 

 

 
Il a, pendant 29 ans, été l’une des principales figures du Collège. Jean Pierre Marinx, arrivé 

à la préfecture en septembre 1993, a choisi de mettre fin à ses fonctions durant l’année 

2022-2023. Lui-même ancien du Collège (6A 79), il y a connu des générations d’élèves et a 

été le témoin, tout autant que l’acteur, de la vie et de l’évolution de notre école. Car, et c’est 

ce qui frappe dans l’entretien qui suit, peu de gens ont à ce point mêlé leur destin personnel 

à celui du Collège d’Erpent. À l’heure où Marie-Cécile Samson lui succède à la préfecture, 

nous sommes revenus avec lui sur ce parcours hors norme. 

Tout le monde ne le sait peut-être pas, mais 

avant d’avoir été le préfet d’éducation du 

Collège, tu y as d’abord été professeur. Peux-tu 

revenir sur ces premières années dans 

l’enseignement ? 

D’une certaine manière, dès l’instant où j’ai fait 

le choix, en rhéto, d’étudier l’histoire, j’ai eu la 

conviction que je serais un jour prof au Collège. 

J’ai même commencé à y enseigner alors que 

j’étais encore étudiant : je finissais ma deuxième 

licence en histoire à Louvain-la-Neuve. C’est le 

père Marc Colleye, alors animateur spirituel et 

dont j’étais resté très proche, qui m’a rappelé 

car on cherchait à l’époque des profs de religion. 

Puis, à la fin de mes études, j’ai dû faire mon 

service militaire, qui fut une expérience 

enrichissante. À mon retour, il n’y avait plus de 

place au Collège et j’ai donc été engagé à 

l’Institut de la Providence à Ciney. Deux ans plus 

tard, Guy Carpiaux, alors nouveau directeur du 

Collège, m’a rappelé pour savoir si j’étais 

toujours disponible. Les choses redevenaient 

normales, quoi ! C’était à la rentrée 1987-1988.  

J’ai alors repris quelques cours d’histoire, mais 

surtout des cours de religion. 

Tu viens d’évoquer le père Colleye, en quoi a-t-il 

été quelqu’un d’important pour toi ? 

 NOUVELLES DU COLLÈGE 
Vous pouvez utiliser la rubrique « annuaire » de notre site web (codes envoyés sur demande) ou nous envoyer un e-

mail (info@anciens-cndp-erpent.be). 

Collège Notre-Dame de la Paix Bulletin des Anciens 12 



Sans lui, je ne serais pas là où j’en suis 

aujourd’hui, c’est certain. Quand j’étais encore 

élève au Collège, et en pleine recherche 

spirituelle, il a évoqué quelques citations des 

pères de l’Église qui m’ont réconcilié avec elle. 

En particulier cette phrase de Saint-Augustin : 

« Dieu est à genoux devant l’Homme », ce qui 

signifie que si tu ne fais pas ce que tu pourrais 

faire, Dieu ne le fera pas à ta place : Il attend de 

toi que tu le fasses. C’est fondamental. Je 

pourrais aussi évoquer « Écouter la musique 

profonde de l’être en soi toujours jaillissant, et 

danser sa vie au son de cette musique »… 

Et lorsque tu reviens au Collège, l’une de tes 

premières missions est l’encadrement des 

retraites, précisément avec le père Colleye. 

Oui, j’ai un souvenir assez précis de ma première 

retraite avec des 5e, à Brûly-de-Pesche, où le 

père Colleye m’avait appelé d’urgence pour que 

je vienne lui prêter main-forte avec un groupe 

un peu difficile. Je me vois encore un matin de 

novembre, après une nuit agitée, au volant de 

ma petite Citroën Dyane, me frayant un passage 

derrière le chasse-neige (il neigeait encore à 

l’époque !), pour rentrer au Collège le vendredi 

et donner mes heures de l’après-midi. Lors de 

ma seconde retraite, par contre, je me suis 

retrouvé tout seul, là aussi avec un groupe assez 

turbulent où j’avais passé deux nuits à veiller 

dans la cage d’escalier. À l’aube, alors que tout 

le monde dormait enfin, je suis parti me 

promener seul dans la forêt et en revenant vers 

le gîte, j’ai shooté dans une pierre en me 

demandant ce que je fichais là, à jouer les garde-

chiourmes. Cette pierre, veinée de quartz en 

forme de croix, m’a lancé un clin d’œil. Je l’ai 

prise et je me suis dit que je voulais malgré tout 

continuer dans l’enseignement. Je suis 

convaincu que dans la vie, l’on reçoit des signes, 

et qu’il faut les entendre. J’ai reçu beaucoup du 

Collège, et je me suis dit que c’était à mon tour 

de donner aussi. Depuis ce jour, j’ai toujours 

gardé cette pierre sur moi. Elle m’accompagne 

partout, sauf en Grèce, parce que j’ai trop peur 

qu’on perde mon bagage ! 

Tes premières années dans l’enseignement sont 

aussi marquées par les grandes grèves de 1990. 

Tu y as pris part ? 

À la base, les grèves, c’est pas trop mon truc. Je 

n’étais pas du genre à monter sur les 

autopompes ou à faire des coups d’éclat – les 

manifs étaient beaucoup plus violentes à 

l’époque, la police n’hésitait pas à matraquer et 

je vois encore certains profs ensanglantés 

devant la Maison de la Culture à Namur. Mon 

truc, c’était d’essayer de faire passer des 

messages en utilisant des visuels et des slogans 

originaux susceptibles de se retrouver en photo 

dans la presse. C’est comme ça que j’ai fait la 

une de Vers L’Avenir, de La Libre Belgique et du 

Soir, avec des slogans comme « Elio le Démago, 

l’école ne sera pas K.O. ». Ma photo s’est même 

retrouvée, dans la rétrospective 1990 du Vif-

L’Express, à côté de celles d’autres figures qui 

avaient marqué l’année comme André Cools, 

Wilfried Martens ou le Roi Baudouin ! 

 
Un jeune manifestant repéré par Le Soir 

Au fond, quel a été l’élément déclencheur de ces 

grèves ? 

Le gouvernement de l’époque avait fait des 

coupes massives dans le budget de l’éducation. 

On oubliait complètement tout ce qui avait fait 

les belles intuitions du rénové, et qui 

consistaient notamment à avoir moins d’élèves 

par classe, à proposer plus de choix dans les 

options. Il faut se souvenir qu’on a eu au Collège 
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des cours de photographie, ou d’architecture. 

Beaucoup de profs ont perdu leur emploi suite à 

ces restrictions budgétaires, sacrifiés au nom 

des notions de rentabilité et de performance, 

qui ont commencé à être introduites à cette 

époque. Qu’il ait fallu faire des économies, peut-

être, mais tout cela s’est fait d’une manière 

extrêmement brutale.  

Et puis, en septembre 1993, tu deviens préfet 

d’éducation. Une première dans un Collège qui 

jusque-là n’avait jamais connu que des pères 

jésuites à ce poste ! 

Effectivement, l’annonce faite par les Jésuites de 

ne pas remplacer le préfet de l’époque, Albert 

Schmitz, par un autre père, a un peu fait l’effet 

d’un coup de tonnerre. J’étais déjà à ce moment 

le représentant du corps professoral au conseil 

d’administration, et j’ai été poussé dans le dos 

par d’autres profs, et puis surtout par Jean-

Pierre Gosselin et le père Jadot, avec une 

énergie que je ne leur connaissais pas. C’étaient 

deux personnes que j’appréciais énormément, 

et d’une certaine manière je me suis dit qu’ils ne 

pouvaient pas se tromper complètement. Et 

puis il y avait le père Colleye, qui lorsque j’étais 

encore en rhéto avait dit de moi devant le 

président de l’association de parents : « Lui, il 

sera un jour directeur du Collège ». Il s’est 

trompé, je n’ai été « que » préfet ! 

Tu deviens donc le premier préfet laïc du 

Collège, et qui plus est préfet « d’éducation » et 

non plus de discipline. 

En réalité c’est Jacques Daiche qui a initié ce 

changement. Alors qu’il était connu pour être le 

préfet de discipline le plus rigoriste qui soit 

lorsque le Collège était encore à Namur, il a 

complètement changé d’approche quand le 

Collège est monté à Erpent. Par exemple, il a 

essayé de ne plus mettre en retenue, pas même 

moi qui ai fait les pires conneries ! S’il y a 

quelque chose qui me frappe dans l’histoire du 

Collège, c’est qu’on a toujours laissé aux 

progressistes, à ceux qui étaient un peu à la 

marge, la possibilité de s’exprimer et d’initier de 

grandes mutations. C’est le cas de Guy de 

Marneffe, à qui les Jésuites ont donné carte 

blanche pour inventer un nouveau Collège, avec 

une approche pédagogique tout à fait différente 

de ce qui se faisait à l’époque. Ce n’était pas 

gagné d’avance, il a dû se montrer convaincant, 

il a convaincu, et il a fait le Collège tel qu’il est 

aujourd’hui. 

 
Septembre 2021, avec l’équipe des éducateurs 

Concrètement, en quoi le travail d’un préfet 

d’éducation diffère de celui d’un préfet de 

discipline ? 

Le sombrero est beaucoup plus large. Ce qu’un 

jésuite faisait naturellement de par son 

ministère, le préfet d’éducation doit le faire 

aussi, mais différemment. Dès le premier jour, 

j’ai décidé de travailler porte ouverte, et pas 

comme un préfet qui convoque les gens dans 

son bureau et met des punitions. Il faut être 

dans la présence, dans la bienveillance et dans la 

disponibilité. Très vite, j’ai été amené à gérer des 

questions qui n’étaient pas purement 

disciplinaires. Je me souviens de cette maman 

d’élève qui m’a téléphoné à 21h30 pour se 

confier à moi parce qu’elle n’en sortait pas avec 

son fils qui était dans les drogues dures. Je suis 

allé sur place, on a discuté, et en fin de compte, 

tout en restant cohérents avec nos limites, on 

est parvenu à faire en sorte que le gars sorte 

diplômé du Collège. Je songe aussi à cette autre 

maman qui, suite à un divorce, avait perdu tout 
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droit de contact avec ses enfants. Pendant 

plusieurs années, elle m’a téléphoné à chaque 

bulletin pour connaître les résultats de sa fille et 

de son fils. Je lui lisais l’intégralité des notes et 

des commentaires. Lorsque son deuxième 

enfant est sorti de rhéto, nous avons fondu en 

larmes tous les deux. Ça été notre dernier 

entretien, je n’ai plus eu de ses nouvelles depuis. 

Je n’ai pas le souvenir, de toutes mes années 

passées à la préfecture, d’un moment plus fort 

émotionnellement que celui-là.  

Premier préfet laïc, tu as aussi été le premier 

préfet d’éducation à avoir toi-même des 

enfants… 

C’est certainement un point positif, cela aide à 

comprendre pas mal de choses. Comme mes six 

fils ont eux-mêmes été plus ou moins longtemps 

élèves au Collège, le tout était de s’assurer qu’ils 

n’en souffrent pas. J’ai aussi eu beaucoup de 

chance d’avoir une épouse qui me permette 

d’être aussi présent au Collège, parce que c’est 

un boulot extrêmement prenant.  

Raconte-nous à quoi ressemble la journée-type 

d’un préfet d’éducation ? 

Arrivée au Collège le premier, généralement 

vers 7h30, parfois avant. Retour bien après la fin 

de la 8e heure. Et le soir, deux heures à 

dépouiller, sur la table du living, tout ce qui m’a 

été remis au cours de la journée par les 

éducateurs : billets d’absence, justificatifs, etc. 

C’étaient des journées de fou ! 

Ton travail a-t-il changé au fil du temps ? 

Le travail a changé radicalement, parce que le 

monde a changé radicalement. J’ai commencé à 

une époque où, par exemple, les élèves 

pouvaient encore fumer très librement. C’est 

moi qui ai été à l’origine de la création d’un 

« carré fumeurs » sous le préau, puis à l’origine 

de son déplacement un peu plus loin, et enfin de 

sa suppression pure et simple ! Les GSM, puis les 

smartphones, ont également eu un impact 

considérable. Mais ce qui a le plus changé, ce 

sont les parents. Auparavant, ce que disait le 

Collège était parole d’évangile. C’était sans 

doute excessif, mais désormais, c’est tout le 

contraire. Les parents prennent, par principe, le 

parti de leur enfant. Une tricherie, par exemple, 

est quasi systématiquement contestée : l’enfant 

est cru sur parole et c’est au professeur 

d’amener des preuves. 

 
Le préfet, un membre de l’équipe de direction ; ici 

aux côtés de M.-A. Beaufays et S. de Brabant 

Les jeunes ont-ils changé, eux-aussi ? 

Ils vivent dans un monde qui est beaucoup plus 

complexe que celui que j’ai connu à leur âge. Il y 

a chez eux beaucoup plus d’inquiétude 

qu’auparavant. Il y a toujours eu chez les jeunes 

des moments de stress total, alternant avec des 

moments de totale insouciance. Ce ne sont juste 

pas les mêmes moments. 

Y a-t-il une chose à ne jamais faire avec un jeune, 

disons, de 16 ans ? 

L’accuser à tort. C’est la pire des choses. La 

question de l’injustice est centrale. Dans le 

doute, il vaut mieux très certainement 

s’abstenir, quitte à passer pour un rigolo, que de 

sanctionner par erreur. 

À côté de tes fonctions de préfet d’éducation, 

beaucoup se souviennent de toi, et peut-être 

surtout, comme de l’accompagnateur, puis de 

l’organisateur, du voyage en Grèce… 

Cela m’ennuie, parce que la Grèce, c’est deux 

semaines sur une année scolaire, ce n’était pas 
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l’essentiel de mon boulot, qui d’ailleurs était 

consacré aux six années du secondaire. C’est la 

cerise sur le gâteau, peut-être, mais ce n’est pas 

le gâteau ! D’ailleurs, j’ai très longtemps été 

prof, puis préfet, sans participer au voyage en 

Grèce. 

 
Une complicité légendaire avec le père Gilson 

 
Repas en Grèce avec les super-délégués 2022 

Quand es-tu reparti pour la première fois en tant 

qu’accompagnateur ? 

En 2000, à mes quarante ans. Jusque-là, je 

m’étais surtout occupé de mes enfants. Et ce 

premier voyage a vraiment été le pire de tous ! 

Les autres accompagnateurs étaient pour la 

plupart assez âgés et ceux-là ne savaient 

absolument pas comment s’y prendre avec des 

jeunes rhétos de l’an 2000. Je me suis donc 

retrouvé seul avec Marie-Cécile Samson, qui 

venait d’arriver au Collège, à encadrer certains 

élèves extrêmement difficiles. On a vraiment dû 

gérer des situations très compliquées. À notre 

retour, on s’est dit tous les deux : « On a fait le 

voyage cette année, si on en fait un deuxième 

comme celui-ci, il n’y en aura pas de troisième ». 

Et pourtant, tu as participé à tous les voyages 

depuis l’an 2000. Tu en es même devenu 

l’organisateur. Pourquoi ? 

D’abord parce que je suis historien de 

l’Antiquité, et que je garde moi-même un 

souvenir ému de mon propre voyage de rhéto. 

Ensuite, parce que, de manière très égoïste, ce 

voyage était une respiration dans mon année 

scolaire. On en revient crevé, mais c’est une 

fatigue totalement différente de la fatigue 

« mentale » de la préfecture. Cela a cependant 

été moins vrai à mesure que je suis devenu le 

responsable du voyage, qui est aujourd’hui un 

truc énorme à organiser, auquel on ne peut plus 

se contenter de consacrer quelques heures de 

temps en temps. 

Quel est ton souvenir le plus marquant de ces 

très nombreux voyages en Grèce ? 

Le souvenir qui me marque le plus, a posteriori, 

remonte en fait à mon propre voyage de rhéto, 

en 1979. C’était l’époque « héroïque », où il y 

avait plein de couacs et où on ne trouvait pas 

toujours assez de place dans les auberges de 

jeunesse, qui parfois n’avaient même pas 

l’électricité. À Olympie, il a fallu que quelqu’un 

se dévoue pour dormir avec un accom-

pagnateur. Je me suis porté volontaire, et je me 

suis retrouvé dans la chambre du chef de 

voyage, André Preudhomme ! Le soir, en 

rentrant, je l’ai trouvé qui était déjà en train de 

dormir comme un loir. Il avait laissé un bout de 

papier sur mon oreiller où il avait écrit : « Jean 

Pierre, veux-tu vérifier si les 4 filles de la chambre 

3 et les 6 garçons de la chambre 5 sont 

rentrés ? ». Je ne sais plus si j’ai effectivement 

été vérifier qu’ils étaient bien là, mais j’ai 

toujours le papier ! Cela m’étonne encore 

aujourd’hui qu’André Preudhomme, qui m’avait 

collé pour tricherie et qui n’avait vraiment 

aucune raison de me faire confiance, m’ait 
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confié ce rôle-là. J’y repense chaque fois que je 

suis confronté à une difficulté lors du voyage et 

je me dis : « tu n’es pas là pour rien ».  

Aujourd’hui, c’est Marie-Cécile Samson, dont on 

vient justement de parler, qui te succède à la 

préfecture. Lui as-tu donné des conseils 

particuliers ? 

C’est elle qui me dit qu’elle suit mes conseils, 

même si pour ma part, je ne pense jamais avoir 

rien formulé en ces termes. Elle me téléphone 

parfois. Son organisation est différente de la 

mienne, mais j’ai toujours su qu’on était sur la 

même longueur d’ondes quant aux valeurs et à 

la manière d’accompagner les élèves en 

difficulté, et c’est ce qui compte. Je suis heureux 

d’avoir mené à bien, avant de quitter la 

préfecture, le renouvellement progressif de 

l’équipe des éducateurs, qui est très différente 

aujourd’hui de celle que j’ai connue quand j’ai 

pris mes fonctions.  

Après avoir été préfet d’éducation pendant 29 

ans, comment aimerais-tu qu’on se souvienne 

de toi ? 

Je vais répondre par une pirouette. On ne sait 

jamais quand on touche un élève, ni en bien, ni 

en mal. Donc, en voyant ou en entendant mon 

nom, j’aimerais surtout que cela évoque chez les 

élèves quelque chose de vécu pour eux. Quelque 

chose que je connais ou que j’ignore, d’ailleurs. 

C’est la magie des relations humaines. Il y a 

quelques temps, un élève m’a invité à son 

mariage. Je lui ai demandé pourquoi il avait tenu 

à m’inviter, et il m’a parlé d’une conversation 

que nous avions eue tous les deux, et qui l’avait 

beaucoup marqué. À vrai dire, je ne m’en 

souvenais pas, mais pour lui c’était un souvenir 

important. Et pour d’autres, le nom de Jean 

Pierre Marinx évoque peut-être de mauvais 

souvenirs, chose que j’admets tout à fait !   

On imagine que tu vas garder des liens avec le 

Collège… 

Oui, je continue à organiser le voyage des rhétos 

en Grèce, en tout cas jusqu’en 2025. Je compte 

aussi retourner à ma passion première pour 

l’histoire, en m’attaquant aux archives des 

Anciens et du Collège que j’aimerais bien 

remettre en ordre et, pourquoi pas, y faire 

quelques trouvailles intéressantes. Et puis je 

reste un membre actif de l’Amicale des Anciens, 

bien entendu ! 

 

 

Propos recueillis par Arnaud Hoc 
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Quelques souvenirs en images… 

1

 

2

 

3  

 

1. En 1979, le jeune rhéto accompagne André 
Preudhomme sur le stade de Delphes. 

2. Ce dernier sent peut-être déjà en lui le futur 
accompagnateur du voyage… 

3. Un souvenir des débuts, talisman pour toute une vie 
4. Au tournant des années 90, alors titulaire d’une 

classe 4e de 31 élèves 
5. En retraite, avec Paulette Goossens 

 

Photo en tête d’article : En 2009, en contrebas du 
temple de Poséidon à Sounion, assis sur un fut de 
colonne en marbre tombé de la falaise 
 

  

  
4 5 
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6. Les retraites, un mélange magique de moments 
sérieux… 

7. … et de moments de convivialité (ici aux côtés de 
Jean-François Moons) 

  

  
8. Jeune professeur, lors d’une fête de printemps dans 
les années 80 

9. À Prague en 1995, les élèves lui offrent sa caricature 
sur le Pont Charles 

  

  
10. Pendant les « années Covid » avec un masque 
brodé par une ancienne élève et sa fille 

11. Le 18 juin 2023, le Père Schmitz fête ses 90 ans, 
l’occasion de réunir un « trio de préfets » 
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Une Red Panther au top 
Lorsqu’elle était au Collège, Charlotte Englebert 

(6C 19) faisait déjà partie des étoiles montantes 

du hockey féminin belge et était régulièrement 

convoquée comme réserviste en équipe 

nationale. Depuis lors, elle n’a cessé de 

progresser et a peu à peu acquis ses galons 

parmi l’élite nationale. Lauréate du « stick d’or » 

en 2022, elle est désormais une titulaire 

incontournable au sein des Red Panthers et 

évolue depuis cette saison dans les rangs du club 

néerlandais de Den Bosch, l’un des meilleurs du 

monde. 

Au mois d’août dernier, elle a joué un rôle 

majeur dans l’épopée fantastique des Red 

Panthers lors des championnats d’Europe à 

Mönchengladbach en Allemagne. Les 

hockeyeuses belges sont sorties secondes de 

leur pool, derrière les Pays-Bas. En demi-finales, 

elles se sont offert le scalp de la nation-hôte, 

avant de s’incliner une nouvelle fois devant les 

Pays-Bas lors de la finale. Cette défaite ne ternit 

pourtant en rien l’excellent parcours effectué 

par nos joueuses, et par Charlotte, lors de ce 

championnat. Charlotte termine d’ailleurs 

quatrième ex-aequo au palmarès des butteuses, 

un classement qu’elle a dominé pendant une 

bonne partie de la compétition. 

C’est au mois de janvier que les Red Panthers 

auront l’occasion de se qualifier pour les Jeux 

olympiques de Paris 2024. Une perspective 

qu’elles prennent très au sérieux : la préparation 

à ce tournoi qualificatif a entre autres compris 

un stage encadré par le Comité olympique belge 

en Turquie, et un tournoi amical à Valence début 

décembre. En cas de qualification, un 

programme très intensif se mettra en place dans 

les mois qui viennent, majoritairement en 

Belgique, avec des sessions de hockey et de 

fitness. La Hockey Pro League sera également 

l’occasion de se préparer aux JO en affrontant 

les meilleures équipes du monde. 

À titre personnel, Charlotte s’efforce de prendre 

de plus en plus d’importance dans l’équipe et de 

continuer à évoluer. Nommée parmi quatre 

autres joueuses comme meilleures du monde, 

elle évite de se mettre trop de pression, tout en 

profitant au maximum de son expérience aux 

Pays-Bas, qui lui a notamment permis de devenir 

bilingue ! 

Félicitations à Charlotte et tous nos vœux pour la suite de son parcours !

  

 NOUVELLES DES ANCIENS 
Vous pouvez utiliser la rubrique « annuaire » de notre site web (codes envoyés sur demande) ou nous envoyer un e-

mail (info@anciens-cndp-erpent.be). 
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In memoriam 
 

Madame Thérèse Colin, connue au Collège sous le nom de « Madame 

Balon », est décédée à Namur le 19 novembre 2022 à l’âge de 91 ans. 

Pilier du couloir administratif pendant de longues années, elle a 

marqué de nombreux anciens. 

En 1997, le Bulletin des Anciens annonçait son départ à la retraite en 

ces mots : 

« Le moins que l’on puisse dire de Madame Balon, c’est que c’est ‘un 

monument’ du Collège qui nous quitte… ! Quel ancien, quelle ancienne 

n’est jamais passé entre ses mains expertes… et maternelles, pour 

réparer un ‘bobo’ ou se voir délivrer… une aspirine ? C’était aussi une 

étude ‘où l’on entendait voler les mouches’ ; c’était enfin ‘la main droite’ 

de Monsieur Preudhomme et l’organisatrice-animatrice de toutes les fêtes du couloir administratif. » 

En octobre 2021, elle avait tenu à être de la partie lors de l’ouverture de l’année du cinquantenaire 

du Collège. Le moment de ses retrouvailles avec Christiane Genon (« Madame Calonne ») et 

Jacqueline Gérard-Bourmanne, membre historique du personnel d’entretien, n’avait pas échappé à 

l’objectif de notre photographe. 

 

 NOUVELLES DES ANCIENS 
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Monsieur Éric Solbreux, ancien professeur de langues modernes au Collège, est décédé le 7 janvier 

2023. Baudouin Thiry (6D 78), qui a été son collègue, nous a fait parvenir quelques lignes, dans 

lesquelles il a une pensée pour Madame Danielle Lambert-Solbreux, elle-même ancienne collègue. 

Cela faisait bien longtemps que je n'avais plus croisé Danielle et Éric.  

En apprenant le décès d’Éric lors du repas des anciens professeurs du collège auquel j'étais 

convié pour la première fois, j’ai été vraiment triste. 

Je garde un très bon souvenir d’Éric et des conversations que j'avais avec lui à la salle des 

professeurs. Son goût pour l’histoire m’épatait. Moi, je donnais mes premiers cours dans cette 

branche et j’ai souvent profité de ses connaissances. 

Je me souviens aussi de leur vraie gentillesse à tous deux et j’avais pris plaisir à les croiser à 

Namur, il y a quelques années déjà. 

La nouvelle du décès d’Éric semble avoir insuffisamment circulé à ce moment-là et moi comme 

d'autres peut-être n'avons pas pu nous manifester auprès de Danielle. 

Puissent ces quelques mots pallier un peu nos manquements. 

 

 

 

Dans nos archives, nous avons retrouvé cette photo 
d’Éric Solbreux, assurant avec son épouse le service 
de la comptabilité lors d’une fête au Collège en 1988. 

 

 

 

 

 

 

Le Père Christian De Deckère SJ, est décédé le samedi 

17 juin 2023, à quelques jours de ses 93 ans. 

Directeur de notre Collège entre 1978 et 1981 (il fut 

le dernier recteur jésuite, avant de passer le flambeau 

à Guy Carpiaux), il avait également dirigé les collèges 

de Charleroi (Sacré-Cœur) et de Bruxelles (Saint 

Michel). Quelques années après sa retraite, il était 

revenu dans le Namurois, où il avait servi à la Chapelle 

universitaire de la rue Grafé. Par après, il était 

retourné à Charleroi, avant d’être admis dans une 

maison de retraite jésuite à Lille en 2021.  
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Nouvelles des familles 
 

Décès 
M. Jean-Paul ISTASSE (6B 73), décédé à Bouge le 17 janvier 2020 

P. Emmanuel MISSELYN sj (Rh 49), décédé à Bruxelles le 4 juin 2020 

Mme Bérengère DUPUIS (6B 92), décédée le 7 octobre 2020 

Mme Françoise WILMET (6A 83), décédée le 8 novembre 2020 

Mme Cécile TRAENS (6C 81), décédée à Auvelais le 13 novembre 2020 

P. Pierre DANDUMONT sj (Rh 43), décédé à Bruxelles le 20 janvier 2021 

Mme Vinciane de BROUCHOVEN de BERGEYCK (6E 85), 
décédée à Jambes le 8 juin 2021 

M. Alain STRENG (6B 74), décédé à Yvoir le 16 juin 2021 

P. Marc VAN GOETHEM sj (Rh 59), décédé à Bruxelles le 19 juin 2021 

Mme Geneviève LAMBERT, ancien professeur de sciences, décédée à Namur le 19 juin 2021 

Mme Claire FROGNEUX (6D 03), décédée à Saint-Pierre (Libramont) le 19 juillet 2021 

M. Yves de WASSEIGE (Rh 43), décédé le 2 août 2021 

M. Charles SACRÉ, décédé à Dinant le 19 septembre 2021, directeur de l’école primaire du Collège de 1993 à 2001.  

M. Francis LEMMENS, ancien instituteur, décédé à Bouge le 6 octobre 2021 

M. Bertrand RICHIR (6E 06), décédé à Bastia (F) le 8 octobre 2021 

M. Philippe LELOUP (6D 77), décédé à Namur le 25 octobre 2021 

Mme France GUÉRENNE (6C 81), décédée le 12 janvier 2022 

P. Guy de MARNEFFE sj, fondateur et ancien directeur du Collège, décédé à Bruxelles le 21 janvier 2022 

M. Guillaume (dit Guy) de MOREAU d’ANDOY (Rh 60), décédé à Loverval le 16 mars 2022  

Mme Maud BÉRIOT (6D 94), décédée à Namur le 1er avril 2022 

Mme Thérèse COLIN (« Mme BALON »), décédée à Namur le 19 novembre 2022 

M. Éric SOLBREUX (professeur de langues germaniques retraité), décédé à Saint-Servais le 7 janvier 2023 

P. Philippe BALON-PERIN sj (Rh 44), décédé à Bruxelles le 19 août 2023 

M. Tom BERTRAND (6G 23), décédé à Andoy le 23 novembre 2023 (photo) 

 

Mariages 

Justine MICHOTTE (6F 08) et Mike RUELLE, le 19 décembre 2020 

Martin LATOUR (6E 10) et Bram VAN DER BORGHT (6F 10), le 5 juin 2021 

Laura LÊ (6E 10) et Xavier GUSTIN, le 31 juillet 2021 

Loris MAZZERO (prof.) et Jinhwa JUNG, le 4 août 2021 

Antoine NYSSEN (6G 08) et Elisa FACCHINATO, le 28 août 2021 à Teolo (Venezia - Italie) 

Emilie LEFEBVRE (6D 07) et Victor LARUE, le 22 septembre 2021 

Myrtille THOMAS (prof.) et Benjamin LEMPEREUR, le 4 décembre 2021 

Prescillia BEAURIEUX (prof.) et Thomas SOETE, le 26 mars 2022 

Lola PIRET (6B 15) et Julien RAMELOT, le 21 mai 2022 

Virginie GILIS (prof.) et Robin MORIMONT, le 14 août 2022 
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Miryam LOUIS (prof.) et Pascal DEBLIQUY, le 1er octobre 2022 

Alice PRIMEN (6B 14) et Philippe DUPONCHEEL (6F 10), le 1er juillet 2023 

Sofia VAN RIJCKEVORSEL (6F 10) et Jérôme NOËL (6G 10), le 1er juillet 2023 

Eloise PIRAUX (6E 14) et François-Xavier VAN VYVE (6F 11)  

Naissances 

Augustine annonce la naissance de Côme, le 21 février 2020 chez Corentin de PIERPONT (6C 05) 

Lucie annonce la naissance de Rosalie, le 4 mars 2020 chez Laura COMPÈRE (instit.) et François DEHUT 

Noé annonce la naissance d'Elie, le 13 juin 2020 
chez Claire TEMPELS (6C 08, instit.) et Cyrille DELNEUVILLE (6C 08) 

Elisabeth, Florence et Xavier annoncent la naissance de Simone le 13 mars 2021 
chez Olivier DE RONDE (6F 05) et Marie MEUR 

Léonie, née le 11 juin 2021 chez Quentin AUQUIER (6F 03, prof. CNDP) et Mona BOREUX (6D 13) 

Ambre, née le 26 juin 2021 chez Jonathan DOUXFILS (6C 06) et Hélène ELOYE 

Lucie annonce la naissance de Harry, le 22 juillet 2021 chez Valentine MAHAUT (6D 09) et Benjamin BERA 

Lili, née le 16 août 2021 chez Benjamin LAISSE (6F 03) et Audrey DEUMER 

Axelle, née le 23 août 2021 chez Vinciane PIRARD (6B 08) et Mathieu VINEL (prof.) 

Arthur et Oscar annoncent la naissance de Lou, le 3 septembre 2021 
chez Pierre BOSMAN (prof.) et Marine LIEUTENANT 

Cléo, née le 4 octobre 2021 chez Laura GENOT (6E 09) et Simon FAVROT 

Célestine, née le 4 novembre 2021 chez Xavier BOLLEN (6E 05) et Charlotte BERTHE 

Olivia, née le 15 novembre 2021 chez Nicolas MASSAUX (6D 01) et Caroline KOKOT 

Mattéo, né le 22 novembre 2021 chez Aurélie DAMSIN (prof.) et Laurent BLASUTIG (prof.) 

Sibylle annonce la naissance d'Amaryllis, le 28 décembre 2021 
chez Charlotte BODART (6B 03) et Sébastien MOUREAU 

Victor, né le 13 janvier 2022 chez Hélène MICHOTTE (6E 11) et Thomas GENOVA 

Arthur et Louis annoncent la naissance de Jules, le 19 janvier 2022 
chez Grégoire van EYLL (prof.) et Myriam D'HONDT 

Victor, né le 2 février 2022 chez Inès de WALEFFE (6E 09) et Thierry BAUDOIN 

Clémence, née le 16 février 2022 
chez Myrtille THOMAS (prof.) et Benjamin LEMPEREUR 

Juliette annonce la naissance d'Augustin, le 20 février 2022 
chez Antoine MARINX (6B 07, éduc.) et Charlotte JONARD (6C 08) 

Elena, née le 1er mars 2022 chez Victoria VAN DEN ABEELE (6E 15) et Joachim GÉRARD 

Aaron, né le 18 mars 2022 chez Mélissa PIRE (6C 04) et David DE SIMON 

James annonce la naissance de William, le 16 mai 2022 chez Delphine WELCHER (6A 02) et Nicolas MALATESTA 

Robin et Oliver annoncent la naissance de Charlie, le 24 mai 2022 
chez Alison CHARLIER (6B 06) et Laurent HOUTMEYERS 

Alice et Charlotte annoncent la naissance de Gaston, le 8 juin 2022 
chez Benjamin LAMBERT (prof.) et Sophie LECOMTE 

Eléonore, née le 27 juin 2022 chez Elise BRIQUET (6D 12) et Quentin STROOBANTS (6B 09) 

Clément, né le 9 mars 2022 chez Florence NYSSEN (6F 10) et Adrien BOUQUIAUX 

Octave, né le 4 septembre 2022 chez Justine MICHOTTE (6C 08) et Mike RUELLE 

Eliot et Capucine annoncent la naissance d'Agathe, le 11 octobre 2022 
chez Amandine CHAPELLE (instit.) et Valérien GILET 
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Isaac, né le 15 octobre 2022 chez Arnaud MEUNIER (éduc.) et Emilie MICHAUX 

Célestin, né le 17 octobre 2022 chez Thaïs CREVECOEUR (6G 13) et Colin NICOLAS 

Lola annonce la naissance de Zoé, le 3 décembre 2022  
chez Séverine DELFORGE (secrétaire) et Laurent CERESSIA 

Alice annonce la naissance d'Eléonore, le 23 décembre 2022 
chez Olivia NISOLLE (6B 08) et Gregory WILLEMS (prof.) 

Blanche annonce la naissance de Lou Eleni, le 22 janvier 2023 
chez Alain CARPIAUX (6B 93) et Anna CONSTANTINIDIS 

April annonce la naissance de Gaspard, le 27 mars 2023 chez Henri NIZET (prof.) et Julie ALLAERTS 

Robin, né le 29 mars 2023 chez Barbara DEMEY (accompagnatrice d’intégration) et Laurent MEERT 

Joséphine, née le 8 mai 2023 chez Marie DENAYER (instit.) et Antoine THIRIFAYS (instit.) 

Léonard annonce la naissance de Félicie, le 23 juin 2023 
chez Maxime RUYSSEN (prof.) et Morgane DELVAUX 

Anna, née le 31 juillet 2023 chez Virginie GILIS (prof.) et Robin MORIMONT 

Aurore, née le 3 août 2023 chez Charlotte PAREZ (6G 08) et Jérémy MALAISSE 

William (19 mars 2021) annonce la naissance d'Iris, le 5 septembre 2023  
chez Kathleen CLACENS (6E 06) et Arnaud ELIAS 

Léonore, née le 6 novembre 2023 
chez Philippe HOLVOET (6E 04) et Marjorie DERENNE 

…Sauf erreurs et omissions nombreuses… 
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Soirée des anciens le 20 avril 2024 
Tous les deux ans, nous vous donnons rendez-vous pour un grand moment de fête et de 

retrouvailles ! 

Cette année encore, nous vous proposerons un barbecue, suivi de notre traditionnelle 

soirée. 

Pour vous tenir au courant du programme et vous inscrire, soyez fidèles à notre site web, 

notre newsletter et nos réseaux sociaux ! 

Réservez déjà la date et parlez-en autour de vous. 

Pour patienter jusque-là, quelques souvenirs de l’édition 2022… 

 

  



 

  



 


